
en bref

À VOS MANETTES

Sessions de jeux vidéo, à 
la médiathèque de Loches
Sur consoles PS4 et Nintendo 
Switch, découvrez et testez un 
panel de jeux simples et rapides, 
sur le thème du voyage. Des jeux 
faciles à prendre en main et 
accessible à tous. Session d’une 
heure et nombre de places 
limité. Gratuit, à partir de 8 ans, 
Rendez-vous les mardi 20 et 
mercredi 21 octobre, à 15 h, 16 h 
et 17 h, à la médiathèque Jacques-
Lanzmann

Inscription obligatoire : 

mediatheque@mairieloches.com ou 

au 02.47.59.29.57

SORTIE NATURE

Création d’un herbier 
artistique
Lors d’une promenade, vous 
récolterez des feuilles d’arbres 
ou de plantes herbacées. Ces 
dernières seront enduites 
d’encre à l’aide d’un rouleau. 
Vous pourrez ensuite les 
appliquer sur des feuilles de 
papier et réaliser une forme 
d’herbier artistique. Rendez-
vous mercredi 21 octobre, à 
13 h 45, à l’o�ce de tourisme. 
Places limitées. À partir de 
10 ans. Tarifs : 5 €; 2,50 € (6-
12 ans). Gratuit - 6 ans.

Réservation obligatoire au 

02.47.91.82.82

agenda

> Atelier d’art. Olivia Zarcate 
vous accompagnera dans la 
création d’un livre accordéon, 
appelé leporello. Au sein du 
musée Lansyer, vous pourrez 
créer un livre unique composé 
de votre collection d’images et 
de trésors. Mardi 20 octobre, à 
14 h 30, musée Lansyer. Pour 
ados (dès 10 ans) et adultes. 
Tarif : 20 €. Réservation au 
02.47.59.48.21.

utile

> La Nouvelle République 
du Centre-Ouest. E-mail : 
nr.loches@nrco.fr
Tél. 02.47.31.70.00.
> La ligne des abonnés. 
Tél. 02.47.31.70.45, du lundi au 
vendredi de 8 h à 18 h et le 
samedi de 8 h à 12 h. Fermée 
les jours fériés. E-mail : 
abonnements@nrco.fr

beaulieu-lès-loches

> Stages de théâtre. Organisés 
par la compagnie Bodobodo du 
lundi 19 au dimanche 25 octobre, 
de 9 h à 18 h 30 selon les ateliers 
(4-5 ans ; 6-11 ans ; 12-17 ans et 
adultes), avec Madeleine 
Fouquet et Claude Ollivier, au 
Carroir des Templiers. À partir 
de 50 € (selon les formules et 
l’âge).  Inscriptions 
au 06.67.45.86.22.

logement

Le Bricobus à disposition 
des propriétaires modestes
Un utilitaire rempli d’outils sillonne le Lochois pour aider les plus précaires à rénover 
leur habitat en apportant matériel et savoir-faire aux oubliés des dispositifs classiques.

I l a déjà commencé à 
sillonner les routes du 
Sud-Touraine, depuis le 
mois de septembre. Des 

premières prises de contact 
qui permettront au Bricobus 
d’assurer ses premiers chan-
tiers d’ici la fin d’année. La 
communauté de communes 
Loches Sud Touraine a misé 
sur ce dispositif proposé par 
les Compagnons Bâtisseurs 
pour compléter les opérations 
d’amélioration de l’habitat 
qu’elle propose.
« On cherche à attraper tous 
ceux qui passent hors des ra-
dars, pour qui les aides sont 
difficiles à mobiliser », expli-
que Pascal Dugué, vice-prési-
dent en charge de l’aménage-
ment, de l’urbanisme et de 
l’habitat. La convention qui 
lie les deux entités a été si-
gnée pour trois ans et coûtera 
90.000 € par an à l’intercom-
munalité.

« Un besoin 
exprimé par 
les collectivités »

Dans la cabine de l’utilitaire, 
de l’outillage électroportatif, 
des appareillages électriques, 
des étais, une échelle, des tu-
bes de silicone. « Nous dispo-
sons aussi d’outils d’entretien 

d’espaces verts, pour les pro-
priétaires soumis à l’obligation 
légale de débroussaillement », 
complète Quentin Druet, 
l’animateur du Bricobus pour 
le Sud-Touraine.
Itinérante, la camionnette va 
à la rencontre des propriétai-
res qui la sollicitent. C’est le 
quatrième du département 
avec celui des communautés 
de communes du Val d’Am-
boise, Touraine Ouest Val de 
Loire et de Tours Métropole. 
« Le dispositif est né en Cen-
tre-Val de Loire, par un besoin 
exprimé par les collectivités 
pour les propriétaires qui ren-
contrent des difficultés sur 
leur chantier », développe 
Matthieu Szczepaniak, chargé 
de projet pour les Compa-
gnons Bâtisseurs Centre-Val 
de Loire.

De l’autoréhabilitation 
accompagnée
Le Bricobus ne fait pas le tra-
vail à la place du demandeur 
mais son animateur l’accom-
pagne pour la réalisation de 
ses travaux, en apportant ses 
compétences, le matériel 
mais aussi des matériaux grâ-
ce à Soli’Bât, plateforme de 
mise à disposition de maté-
riaux et matériels à des fins 
de lutte contre le mal-loge-
ment et la précarité énergéti-
que. « Notre ADN, c’est l’auto-

réhabilitation accompagnée », 
complète Patrick Gachet, pré-
sident régional des Compa-
gnons Bâtisseurs. Le véhicule 
peut aussi apporter son sou-
tien sur des micro-chantiers, 
comme outithèque ou encore 
proposer des animations col-
lectives.
Il s’adresse à un public vulné-
rable ou isolé (travailleurs 
pauvres, agriculteurs, familles 

monoparentales), aux revenus 
modestes ou très modestes 
selon le barème de l’Agence 
nationale de l’habitat. Le 
chantier est couvert jusqu’à 
1.000 €, le reste à charge re-
vient au bénéficiaire.

Julien Lucas

Pour solliciter le Bricobus : 

06.19.44.50.76

Le Bricobus est animé par Quentin Druet. (Photo NR, Julien Lucas)

Le ras-le-bol face à la vie chère s’exprime
social

C e samedi 17 octobre, envi-
ron soixante-dix person-

nes ont défilé pacifiquement à 
Loches face à la chute du pou-
voir d’achat, exigeant avec for-
ce une vraie justice sociale. Le 
cortège a réuni des habitants 
locaux. Anne-Laure, mère de 
famille venue de Perrusson 
avec ses deux filles dont l’aînée 
lycéenne, dénonce l’inertie de 
l’État : « Depuis la rentrée, c’est 
simple je ne fais plus le plein 
dans ma voiture. Si ça continue, 
c’est tout le monde associatif 
qui va en pâtir car les gens ne 
pourront plus se déplacer ».

Témoignages de citoyens 
locaux
Kévin, salarié dans une pois-
sonnerie, dresse un constat 
alarmant : « Le pouvoir d’achat, 
la lutte contre le changement 
climatique, qui n’a pas du tout 
été prise au sérieux pendant des 

décennies. Il est largement 
temps de faire quelque chose ».
Kévin décrit un quotidien de 

plus en plus tendu financière-
ment : « J’habite Loches, je tra-
vaille à Valençay, j’ai actuelle-

ment plus de 200 € de carbu-
rant par mois ». Sa colère a 
éclaté lors des prises de paro-
les : « Tout est devenu trop cher, 
je suis déjà en survie. Je me suis 
inscrit dans une boîte d’intérim. 
Je n’ai pas le choix pour pouvoir 
subvenir aux besoins de ma fa-
mille. Je pense que c’est le quoti-
dien de beaucoup d’entre 
nous ». Il alerte aussi sur le sort 
des jeunes et des générations 
futures : « Quand ils arriveront 
au lycée, le lycée leur tombera 
sur le nez, s’ils ne se font pas ar-
racher la main ou défigurer 
avant ».
Entre survie au quotidien et 
peur de l’avenir, le message de 
la rue lochoise est sans appel : 
si le sommet de l’État s’obstine 
à faire la sourde oreille, la colè-
re citoyenne, elle, ne fait que 
commencer.

Bruno Bouchet

Le témoignage fort de Kévin, 36 ans, habitant de Loches et salarié 
dans une poissonnerie à Valençay (Indre). (Photo NR, Bruno Bouchet)
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